
causèrent pas peu d'ilarme au gouvernement. Dans les nuits
(le dimanche et (le lundi, la populace s'assembla en grand
nombre dans les cours du Palais-Royal, et sous les fenêtres
même duroi. Elle ne cêchaii. pas que son dessein était d'effrayer
le gouvernement, et de le détourner de la'condute gu'il se pro-
posai: de'tenir envers les pirisonniers de Vincennes. Les auto-
rit *se trouvrent abod surprises, et ne puient prendre
[ies Mesures de rression; mais d4n's.la puit de.lundi, la gai'2
de ntion ale, ce grand boulevrd de l'oidre et <les libertés dé
la France, intervint et disper.sa complètement les perturbateur,
sains beaucoup de résistaice. Ces dérniers prirent la route'dé
Vincennes mais la férmeté du gouverneu r les;empêcha d'at4
taqluer le clâteau, et ils se dispersèrent. Dép.uis lors, il n'y i
pas eu de troubles sérieux.

Le roi, dans ces graves circonstancé, s'est montré dirne
lu haut office angtel il a été appelé. Qdoiqu'élevé à la dignifé
royale par la voix du peuple, il n'a pas été intimidépar la cIa-
meUr populiaire, mais il a su distinguer entre le senitiment :d
la nation ét le bruit deune discorde factieuse. Il a refusé d'ac
cepter la démis"iôn le d&rxde ses ministres, qui vblàient lé
délivrer de l'impopularité de leurs noms, et il s'est mis à là
tête de la garde nationale,- déterminé à faire, rendre, i t'ou
evèneûnent, le respect dùûà son oflice et à sa dig'nité. Plus de
deux cents individus, parmi lesquels se trouvent, dit-on, plu
Î,ieirs familiers du prinde Metterniel sont entre les mains dé
'la police. Oni dit que les principau. pronoteurs de ces tou
bles étaien dfes agens de lex-roi.

La Chambre des Députés,'qui ne devait se réunir que le 10.
Novenibre, est convoquée pour le S., paf des .lettrei adressées
à ciàtuii de ses membres à sa demeure. Les 1ïouv'elles'élëc'
tions devaient toutes être terminées ce jour-à. la chambre des
pairs devait s'assemblerle'l1, et l'on pensait tju'elle siégerait

LUssit:t comme cour de justice pour le procès des ex-ministres
La garde intionale devait être renforcées et comprenr

ous les Français immédiatement au-dessiis de l'état.de péu.
vreté. ... . .

E ELGIQUE. Les élections pourle congrès nationa devaient
être terminées le 27 Octobre, et le congrès devait s'assembldr
l3 Novembr, au pqlais des ci-devan étts-généraux,.à
Bruxelle.

O filt ce qui sui d iins, 1.e s er des C/amùbres de Pàr is
di 22 Octobre: .

Une depéche télegraph Wqde enyyé6e augouver'nemént par
le prérèt du Nord, le 19, d "Les Bse oce pnt Auvers;
toute la Belgique est délinéed 4esiroiþës hollandiises;"


